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SYLVIE ST-JACQUES

Souriant, relaxe et un peu cabotin,
Brendan Fraser s’est amené à Montréal
hier. Il s’est entretenu avec la presse, à
quelques heures de la première mon-
tréalaise d’Extraordinary Measures de
Tom Vaughan au cinéma Impérial.

Avec son t-shirt, son jeans noir et son
humour ado, Fraser affiche peu de cho-
ses en commun avec le jeune loup des
affaires du long métrage qui, au début
des années 2000, a tout lâché pour mon-
ter une startup pharmaceutique. La firme
allait mettre au point un traitement de
remplacement des enzymes pour les
enfants atteints d’une maladie rare.

«Brendan n’est pas ce gars. Je ne
suis pas un MBA d’Harvard», concède
Brendan Fraser, qui défend l’héroïque
père de famille d’Extraordinary Measures.
Ce gars, c’est John Crowley, véritable
emblème du «Corporate America »,
qui a remué ciel et terre mais surtout
amassé des centaines de millions de
dollars pour procurer une cure miracle
à ses deux enfants condamnés à mou-
rir de la maladie de Pompe.

Bref, le rêve américain à la sauce
médicale.

Une vraie histoire
L’acteur est entré dans le vif du sujet

en exprimant la fascination immédiate
qu’il a eue pour la vraie histoire de John
Crowley (racontée par Geeta Anand,
d’abord dans un article du Wall Street
Journal, puis dans le livre The Cure).

«C’est un individu doté d’un très
fort sens du devoir, très humble et
intelligent, qui adore ses enfants.
Lorsque ceux-ci ont reçu le diagnostic
qu’ils ne vivraient pas plus de six ans,
il a senti qu’il devait faire quelque
chose pour eux», raconte-t-il.

La star d’origine canadienne de
La Momie, Crash et The Quiet American a
trouvé «très cool» de tourner pour la
première fois auprès d’Harrison Ford,
un acteur qu’il admire depuis ses pre-
mières années dans le métier. Mais
il est surtout devenu «groupie» de
Megan et Patrick, les enfants Crowley
qui continuent leur combat contre la
maladie de Pompe.

« Ils ont assisté à la première du
film. Je n’avais aucune idée de leur fra-
gilité. On ressent à travers eux la fra-
gilité et la valeur de la vie. J’étais très
impressionné de rencontrer la «vraie«
Megan, qui est aussi drôle et brillante
que le personnage du film.»

Première
d’Extraordinary Measures

Brendan Fraser
en héros
à cravate

PHOTO ANDRÉ PICHETTE, LA PRESSE

Brendan Fraser, hier à Montréal.

>Voir FRASER en page 6

DANIEL LEMAY

«I l n’avait pas de nom à la nais-
sance. Celui qu’on lui a donné
– Bruno Damase Roy –, il l’aura

ancré jusque dans le jour de son
départ…» Renald Bérubé a bien connu
l’écrivain Bruno Roy, emporté hier – le
jour des Rois – par une hémorragie
cérébrale à l’âge de 66 ans.

« Je lui ai enseigné à l’UQAM.
L’homme éta it d ’une générosité
extrême, l’étudiant, lui, voulait avan-
cer », nous disait hier M. Bérubé,
ancien professeur de littérature fran-
çaise et toujours spécialiste d’Yves
Thériault, à qui Bruno Roy a plus tard
succédé comme président du Camp lit-
téraire Félix, dans le Bas-du-Fleuve.

Parler de Bruno Roy comme d’un
homme engagé relève de l’euphémisme.
Ses causes étaient nombreuses et son
engagement dans chacune, total. La
défense de la langue française – «secret

d’une vaste enfance enneigée / sur le
chemin du poète accompli» – lui a vau-
dra la Médaille d’honneur de l’Associa-
tion des écrivains de langue française
en 1993. Six ans plus tard, il recevra
le prix Condorcet de la laïcité au nom
du Comité des Orphelins de Duplessis
dont il était la figure de proue (voir le
texte de Louise Leduc en page 6).

Comment oublier par ailleurs le défen-
seur de la chanson, sa première cause
dont il a aussi fait sa thèse de doctorat (U.
de Sherbrooke, 1981). On lui doit, entre
autres, Panorama de la chanson québécoise
(Leméac, 1977),Pouvoir chanter, sonœuvre
maîtresse sur le sujet (vlb, 1991) et, pour
le 40e anniversaire de l’événement en
2008, L’Osstidcho ou le désordre libérateur

(XYZ). Publié l’an dernier, le dernier
livre qui porte sa signature s’intitule Les
cent plus belles chansons québécoises (Fides) et
a été illustré par Diane Dufresne.

«Homme de passion et de droiture»
Pour Stanley Péan, qui lui a suc-

cédé à la présidence de l’Union des
écrivains du Québec, Bruno Roy était
«homme de passion et de droiture».
«Bruno, en quelque sorte, a été mon
père spirituel», nous confiait hier le
romancier jazzophile. «Il a fait de moi
le porte-parole du Mouvement pour les
arts et les lettres (M.A.L.), ce qui m’a
mené à la présidence de l’UneQ.»

Que Bruno Roy a dirigée de 1987
à 1996 et de 2000 à 2004, la faisant
reconnaître comme représentant uni-
que des écrivains et des écrivaines
québécois. Péan rappelle que l’orga-
nisme doit, par ailleurs, à son prédé-
cesseur l’établissement de la Maison
des écrivains, avenue Laval, la mise
sur pied, avec l’Association nationale
des éditeurs de livres, du programme
Copiebec et, avec d’autres, du Festival
international de littérature.

BRUNO ROY (1943-2010)

«L’écrivain hors-père »
laisse une grande famille

PHOTO ALAIN ROBERGE, ARCHIVES LA PRESSE

L’écrivain Bruno Roy a été emporté hier par une hémorragie cérébrale, à l’âge de 66 ans.

Parler de Bruno Roy comme
d’un homme engagé relève de
l’euphémisme. Ses causes étaient
nombreuses et son engagement
dans chacune, total.

>Voir ÉCRIVAIN en page 6
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HUMOUR

LES ZAPARTISTES EN DVD

Zap 2009, la revue de l’année des Zapartis-
tes, fera l’objet d’un DVD qui sera mis en mar-
ché le 24 février, juste à temps pour marquer
le neuvième anniversaire du cinglant groupe
d’humoristes composé de François Paren-
teau, François Patenaude, Brigitte Poupart et
Christian Vanasse. Nadine Vincent, la «zapar-
tiste de l’ombre», explique que le DVD ren-
fermera la captation du spectacle présenté le
27 décembre dernier au Métropolis. Il comp-
tera aussi un «un petit surplus», c’est-à-dire un
segment tourné lors d’une réunion de travail,

histoire de donner une idée du mode de fonc-
tionnement du groupe. Même si la vente en
magasin ne débutera pas avant sept semaines
encore, les Zapartistes espèrent recevoir des
exemplaires du DVD à temps pour l’offrir en
primeur à l’occasion des représentations pré-
vues d’ici le 16 janvier (à Québec, Gatineau
et Trois-Rivières notamment). Le DVD Zap
2009 a été réalisé par Philippe-Louis Martin
(Et Dieu créa... Laflaque, Catherine, etc.) et sera
publié par la maison de production Rivage. Le
spectacle est également diffusé sur Bell Télé jus-
qu’au 9 janvier.

— Alexandre VigneaultPHOTO LAETITIA DECONINCK, FOCUS1

ARTS VISUELS

DOUBLE PORTRAIT DES
PRINCESWILLIAM ET
HARRY À LA NATIONAL
PORTRAIT GALLERY

La National Portrait Gallery de Londres a pré-
senté hier au public pour la première fois un
double portrait des princes William et Harry,
respectivement deuxième et troisième dans
l’ordre de succession au trône britannique.

Les fils du prince Charles et de la défunte
princesse Diana sont représentés en train de
discuter, revêtus de leur uniforme d’officier du
régiment de cavalerie des «Blues and Royals».
Le tableau a été réalisé par Nicky Philips
et est le premier double portrait des prin-
ces commandé par la National Portrait Gal-
lery, qui expose une collection de quelque
120 000 portraits de personnalités essen-
tiellement britanniques, remontant jusqu’au
XVIe siècle.

— AFPP
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MUSIQUE

IL EST VENU, LE TEMPS DE L’OPÉRA
Effervescence et frissons, hier, à la salle Pierre-Mercure, où
l’Orchestre symphonique de Montréal tenait sa première
répétition du spectacle Starmania versus Notre-Dame de
Paris. C’est bien simple, même Le temps des cathédrales a
retrouvé sa fraîcheur et sa fougue, interprétée en duo par
le ténor Marc Hervieux et le baryton Étienne Dupuis ! Les
arrangements classiques sont l’œuvre de Simon Leclerc, qui
avait fait des merveilles l’an dernier en transformant Starma-
nia en véritable opéra avec l’Orchestre Métropolitain. C’est
également Leclerc qui avait orchestré certains airs de Notre-
Dame-de Paris, à la demande de l’Orchestre symphonique
de Montréal, en 2001, dans le cadre du tout premier concert
«pop» de l’OSM.
Cette fois, toujours avec l’OSM, c’est à la salle Wilfrid-Pel-

letier que sera présenté ce «combat des comédies musicales
signées Plamondon», Starmania versus Notre-Dame de Paris
les 1er et 2 février, dans le cadre de la série Desjardins Les
Grands Québécois de la saison régulière de l’Orchestre.

Il est à noter que ce concert n’est pas celui qu’a présenté
l’Orchestre symphonique de Longueuil l’été dernier sous le
titre de Plamondon symphonique. En fait, à la manière d’un

gala où se succèdent les arias les plus célèbres, les chansons
de Plamondon sur des musiques de Michel Berger (Starma-
nia) et de Richard Cocciante (Notre-Dame de Paris) seront
interprétées « les unes contre les autres » par six grands noms
québécois de la scène lyrique (Hervieux, Dupuis, les sopra-
nos Lyne Fortin, Marie-Josée Lord et Raphaëlle Paquette,
ainsi que le baryton Dominique Côté). Hier, c’est en jeans,
polar ou chandail kangourou, parfois un peu enrhumés, que
certains d’entre eux ont soufflé les médias, tant par la qua-
lité des orchestrations que des interprétations :Monopolis par
Marie-Josée Lord a bouleversé les journalistes alors que Flo-
rence, dont on ne peut pas dire que c’est l’air le plus connu de
Notre-Dame, a rappelé à quel point les textes de ce «musi-
cal » inspiré du roman de Victor Hugo sont riches.
C’est à Daniel Roussel qu’a été confiée la mise en scène de

ce concert lyrique et populaire où se côtoieront Bohémienne,
Le blues du businessman, Belle et Le monde est stone dans
des livrées classiques. Les billets sont déjà en vente, à partir
de 25$, pour les représentations du 1er et 2 février, 20h, au
514-842-9951 ou à www.osm.ca.

—Marie-Christine Blais

CINÉMA/TÉLÉVISION

CHRISTINA AGUILERA
ET TOM HANKS
PRÉSENTATEURS
AUX GOLDEN GLOBES

Christina Aguilera, Tom Hanks et Neil
Patrick Harris seront présentateurs à la pro-
chaine cérémonie des Golden Globes. Les
organisateurs du gala ont indiqué que les
trois célébrités remettront des prix au cours
de la 67e cérémonie annuelle. Ricky Gervais
agira à titre d’animateur de la soirée, qui se
tiendra le 17 janvier au Beverly Hilton Hotel.
La cérémonie sera diffusée en direct sur les
ondes de NBC. Parmi les présentateurs
dont la présence avait déjà été annoncée, on
compte Jennifer Aniston, Sophia Loren, Julia
Roberts, Halle Berry, Gerard Butler, Mickey
Rourke et Mel Gibson. Robert De Niro et
Leonardo Di Caprio remettront un prix spé-
cial à Martin Scorsese.

— Associated Press

Christina Aguilera PHOTO AP

Tom Hanks PHOTO AP

MUSÉES

RECORD À
POINTE-À-CALLIÈRE

Le musée Pointe-à-Callière a connu
en 2009 un record de fréquenta-
tion, dépassant les 400 000 visi-
teurs. C’est plus de 50 000 de plus
qu’en 2008 et 75 000 de plus qu’en
2007. L’exposition Pirates, corsaires
et flibustiers est la principale raison de
cette performance et a d’ailleurs été
prolongée jusqu’à dimanche. Le musée
du Vieux-Montréal lance l’année avec
une promotion, qui prévoit un rabais
équivalant à la température (le rabais
équivaut au nombre de degrés sous
zéro, donc 20% pour une journée à
-20˚C) les samedi et dimanche jus-
qu’à la fin février. Une exposition sur
le patrimoine oral francophone nord-
américain, Sur le chemin des légendes,
commencera le 9 février, et une autre
dans l’île de Pâques et ses célèbres
statues, le 8 juin.

—Mathieu Perreault

MUSIQUE

LE DJ MONTRÉALAIS A-TRAK AVECMADONNA?

Le bruit a commencé à courir sur l’internet que Madonna avait recruté le DJ montréalais
A-Trak pour son prochain album. «C’est mon style de production, transposé en une struc-
ture chansonnière», aurait affirmé A-Trak au Daily Star, un journal britannique. La nouvelle
a ensuite été reprise par une foule de sites qui reproduisaient tous la même citation, parfois
attribuée à Showbizzspy. Joints par courriel, tant l’agent que l’attachée de presse du DJ
montréalais ont nié l’information. «A-Trak est très flatté par la rumeur de son implication sur
le prochain disque de Madonna, mais je ne peux la confirmer», a écrit Oli Isaacs, assurant
ne pas savoir d’où le Daily Star tenait sa citation. «Ce n’est pas vrai. Une rumeur», a répondu
la relationniste Kathryn Frazier, ajoutant même qu’il n’y a pas de pourparlers entre Madonna
et le jeune DJ. A-Trak (pseudonyme d’Alain Macklovitch), 27 ans, s’est fait remarquer dès
l’adolescence en remportant la première place du DMC World DJ Championship en 1997.
À partir de 2004, il est devenu un proche collaborateur de Kanye West, qu’il a accompa-
gné en tournée ces dernières années.
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Marc Hervieux
PHOTO ROBERT MAILLOUX, LA PRESSE
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BOX-OFFICE DES 10 FILMS QUÉBÉCOIS
LES PLUS POPULAIRES EN 2009 1

TITRE SORTIE TOTAL

1 De père en flic 8 juillet 2009 10 543 792$

2 Les doigts croches 31 juillet 2009 1 745 168$

3 Dédé à travers les brumes 13 mars 2009 1 724 570$

4 Polytechnique 6 février 2009 1 639 352$

5 À vos marques... Party ! 2 17 juin 2009 1 406 960$

6 Les pieds dans le vide 12 août 2009 1 155 392$

7 5150, rue des Ormes 9 octobre 2009 1 098 176$

8 J’ai tué ma mère 5 juin 2009 972 584$

9 1981 4 septembre 2009 898 563$

10 Les grandes chaleurs 7 août 2009 814 179$

1 Recettes brutes (avec taxes) du 2 janvier au 31 décembre 2009. Les recettes finales de
certains titres toujours à l’affiche pourront être supérieures à la fin de leur exploitation en
2010. 2010 Cineac inc.

ANABELLE NICOUD

Le cinéma québécois a rega-
gné des pa r ts de marché
en 2009, selon les chiffres
publiés hier par Cinéac. Avec
12,8% de parts de marché, le
cinéma québécois a rompu, en
2009, avec la baisse continue
enregistrée au cours des trois
dernières années.

Derrière ce succès, un film
porteur : De père en flic, d’Émile
Gaudreault. La comédie, portée
par le duo Louis-José Houde
et Michel Côté, a été le film le
plus populaire de l’année, tou-
tes nationalités confondues.
Avec 10,5 millions de dollars
de recettes, De père en flic a
coiffé au poteau Harry Potter

(7 millions), Twilight : New
Moon (6,7 millions) ou encore
Ice Age (6,1 millions).

Les entrées de De père en
f lic , distribué par Alliance
Vivafilm, représentent à elles
seules 40% des recettes totales
de tous les films québécois sor-
tis au cours de l’année 2009.
«Effectivement, l’effet De père
en flic a aidé la hausse des parts
de marché du cinéma québé-
cois », note Simon Beaudry,
président de Cinéac.

En 2009, le cinéma québécois
retrouve «sa zone de confort»,
croit M. Beaudry. «Même sans
le succès exceptionnel de De
père en flic, on aurait pu tourner
autour de 11% de parts de mar-
ché», dit-il. Les neuf films qué-
bécois les plus populaires de
l’année enregistrent des recet-
tes allant de 800 000$ pour
Les grandes chaleurs, de Sophie

Lorain, à 1,7 million pour Les
doigts croches de Ken Scott.

En 2005, année faste pour
le cinéma québécois, les films
les plus populaires de l’année
ont enregistré des recettes au
guichet se situant entre 2,9 mil-
lions et 5,9 millions. « Les
succès mitoyens étaient plus
importants: là, ces succès moin-
dres sont compensés par un
succès énorme, celui de De père
en flic», poursuit M. Beaudry.

Régions et grand public
En 2009, comme lors des

années précédentes, c’est l’adhé-
sion du public des régions qui a
forgé le succès des films. De père
en flic a ainsi réalisé près de
88% de ses recettes en dehors
de l’île de Montréal. À l’in-
verse, J’ai tué ma mère, de Xavier
Dolan, a engrangé un peu plus
de la moitié de ses recettes sur
l’île. «Pour le cinéma grand
public, c’est vraiment en région
que cela se passe», rappelle
Simon Beaudry.

Quelles sont les tendances
pour l’année 2010 ? Simon
Beaudry prévoit un maintien
du cinéma québécois dans sa
zone de confort. « Plusieurs
titres permettent de croire
que l’année sera comparable à
2009, même si nous ne som-
mes pas à l’abri des surpri-
ses», explique-t-il.

Du côté international, le
cinéma américain a enregistré
un léger recul en 2009, pas-
sant de 79,1% à 75% de parts
de marché, tout comme les
films internationaux, dont les
recettes ne représentent plus
que 3,4% des recettes globales
en 2009, contre 4,3% en 2008.
Les succès internationaux de
l’année ont été le britannique
Harry Potter et le français Taken
(2,9 millions de recettes).

Enfin , Taken , de P ierre
Morel, et Coco avant Chanel,
d’Anne Fontaine, totalisent à
eux deux 4 millions de dol-
lars de recettes, pour un total
de 6,9 millions de dollars de
recettes pour l’ensemble des
films français.

FILMS QUÉBÉCOIS EN 2009

Un regain de vitalité

«D ieu est mor t », a
écrit Nietzsche. À
moins que ce ne

soit Fabienne Larouche. À
trop regarder Trauma, la nou-
velle série-vedette de Radio-
Canada, on en vient à perdre
ses références philosophiques.

D’autres ont souligné avant
moi la qualité de la réalisa-
tion, fluide et élégante, de
François Gingras (inspirée de
Six Feet Under?) ainsi que la
distribution de grand talent
de cette télésérie médicale. Les
personnages, avec leurs parts
d’ombre, sont loin d’être inin-
téressants. Les chansons inter-
prétées par Ariane Moffatt
sont envoûtantes. Les décors,
modernes, donnent presque
envie de se faire opérer dans
un hôpital montréalais...

Pourtant, pas besoin d’être
diplômé en neurochirurgie
pour identifier le caillot. La
faiblesse de Trauma, évidente
dès les premières minutes de
l’épisode diffusé mardi, se
trouve toute concentrée dans
son texte. Surécrit, invraisem-
blable, ridiculement verbeux.

On a l’impression d’assister à
un cours d’initiation à la philo
de niveau cégep 1. Kierkegaard
pour les nuls, version «une
ligne, un punch» allégée pour
unité de traumatologie.

Le philosophe opposait
la foi et le doute. Fabienne
Larouche propose des épisodes

pompeusement intitulés Vérités
et mensonges ou Doutes et certitudes.
Ses personnages se nomment
Dr Meilleur (le «meilleur»),
D r Lemieux (la «mieux »),
D r Léga ré (l ’« éga ré ») ou
Dr Léveillée, une résidente qui
dort pendant ses cours et trouve
la présence de sa mère, Diane
Hevey, la directrice générale de
l’hôpital, un peu lourde... Plus
subtil qu’une endartériectomie
carotidienne.

On excuserait à l’auteure
de tels clichés si son scénario
n’était pas autant pétri de poé-
sie maladroite et de bons sen-
timents. Le premier épisode
se concluait avec cette tirade,
voix hors champ, du psychia-
tre incarné par Gilbert Sicotte :
«Les blessés vous habitent.
Leurs douleurs vous font vivre
toutes les émotions. Celle
d’échapper à la mort, la plus
forte pour tout le monde. »
Flaubert, sors de ce corps!

Dans cet univers improba-
ble où les résidents contestent
de vive voix les décisions de
leurs patrons, les médecins
ph i losophent ent re deux

opérations ou se prennent
pour des agents du SCRS, les
intrigues sont mal développées
et les dialogues plaqués. «Les
gens meurent quand on se
trompe» ; « la chirurgie, c’est
pas une science exacte» ; «Toi,
t’es pas assez folle pour tra-
vailler dans le corps des gens
en les considérant comme des
vraies personnes.» Misère.

On s’étonne que les comé-
diens aient réussi à garder

leur sérieux tellement certai-
nes répliques sont loufoques.
Mention toute spéciale à Isabel
Richer, toujours impeccable,
qui a dû retenir plus d’un fou
rire en récitant son texte.

C’est surtout la posture intel-
lectuelle de Fabienne Larouche
qui déstabilise le téléspecta-
teur. Virginie, qui est loin du
chef-d’œuvre, souffre moins de
cette prétention boursouflée.
C’est un téléroman. Trauma,
télésérie grandiloquente, mul-
tiplie les réflexions remâchées
à saveur poético-morale et la
philo-psychologie à 5 cennes
sur la vie et la mort. «C’est le
doute qu’on garde à l’intérieur
de soi qui fait de la médecine
un savoir scientifique. Être
médecin: (c’est) vivre dans le
doute, mais avec confiance.»
Être ou ne pas être. Je pense,
donc je suis. Dieu ne joue pas
aux dés...

Fabienne Larouche, à l’évi-
dence, n’a pas les moyens de
ses ambitions. Surtout pas
celle d’humaniser « l’être
médecin », qu’elle perçoit
manifestement comme un
demi-dieu. On reconnaît dans
son pensum la fausse modestie
de ceux qui répètent comme
un credo : « Je ne suis pas
neurochirurgien. Je ne sauve
pas des vies.» Qu’ils sentent
le besoin de l’affirmer se passe

d’explication, dirait sans doute
un psychologue.

«C’est quoi ça, l’Archipel du
Goulag?» demande le chirur-
gien alcoolique interprété
par James Hyndman (que
l’auteure, on l’en félicite, n’a
pas baptisé Igor ou Boris
Korsakov). Non, c’est Les frères
Karamazov. En théâtre d’été.

L’indécence
Jamais, de ma vie, je n’ai

entendu quelque chose de plus
indécent à la radio que cet ani-
mateur du FM 93 à Québec,
ironisant cette semaine sur le
décès de Lhasa de Sela. «C’est
qui, ça? Moi je la connais pas.
Personne ne la connaît dans
mon entourage», a déclaré en
riant ce moron patenté, de son
rire niais d’ignorant fier, avant
de faire jouer 10 secondes
d’une chanson de Lhasa pour
mieux se moquer d’elle. «Je
comprends pourquoi personne
la connaît !» Hahaha!

Selon cet abruti nauséabond,
qui profite du cadavre d’une
fille de 37 ans pour meubler son
temps d’antenne, «on essaie de
nous faire croire que c’est une
grande vedette!». Un million de
disques vendus dans lemonde, la
presse internationale qui regrette
sadisparition, leTimesdeLondres
qui a classé The Living Road au
troisième rang des meilleurs
disques world de la décennie,
devant Buena Vista Social Club.
Connais pas le Buena Vista
Social Club? J’aimerais pouvoir
dire que ça me surprend.

S
Pour joindre notre
chroniqueur :
marc.cassivi@lapresse.ca
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La faiblesse de «Trauma», évidente dès les premières minutes de
l’épisode diffusé mardi, se trouve toute concentrée dans son texte.
Surécrit, invraisemblable, ridiculement verbeux. On a l’impression
d’assister à un cours d’initiation à la philo de niveau cégep 1.

«L’effet De père en flic
a aidé la hausse des parts
de marché du cinéma
québécois. »
— Simon Beaudry,
président de Cinéac
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ARTS ET SPECTACLES
CALENDRIER
MU S I Q U E / H UMOU R

BISTRO MOUSSE CAFÉ
Le 8 janvier, à 21h, Tomy Paré, Marianne Mentale. 2522,
rue Beaubien E., Montréal.

BOBARDS LES
Le 7 janvier, à 21h, Carlos Placeres; le 8 janvier, à 22h,
Babin et les Chics Clochards; le 9 janvier, à 22h, Wesli Band;
le 10 janvier, à 22h, Nova Geraçào; le 11 janvier, à 22h,
Skatton Club; le 12 janvier, à 22h, The Cuban Connection
et Giovany Arteaga; le 13 janvier, à 21h, Swing ConneXion
House Band. 4328, rue Saint-Laurent, Montréal. Rens.:
514-987-1174.

CABARET DU CASINO DE MONTRÉAL
Les 7, 10 janvier, à 13h30, Soirée canadienne; les 7, 8, 9 jan-
vier, à 20h30, Party Time, le 13 janvier, à 13h30, Les Souve-
nirs des années 50. Infos: 514-790-1245.

CABARET LION D’OR
Le 13 janvier, à 20h, Ligue d’improvisation.

CASA DEL POPOLO
Le 7 janvier, à 21h, Clara Engel + Molly Sweeney; le 8
janvier, à 21h, Divingbell + Intensive Care + Final Flash
+ David Mitchell; le 9 janvier, à 21h, Tiny Dictators + Nut-
sak; le 10 janvier, à 21h, Valley of The Shadow of Death +
Gardenia + Cabral Jacobs; le 11 janvier, à 22h, Ishmael;
le 12 janvier, à 21h, Dream Algebra, à 22h, DJ Pestilent
Splendour; le 13 janvier, à 21h, Waterblues. 4873 boul. St-
Laurent, Montréal.

CENTRE CULTUREL BELOEIL
Le 9 janvier, à 20h, Karkwa.

CLUB BALATTOU
Le 7 janvier, Missia Saran; le 10 janvier, à 20h30, Cie
Essama, conte et musique d’Afrique; le 12 janvier, à 21h,
Zal Idrissa Sissokho; le 13 janvier, DjiDji. 4372, boul. Saint-
Laurent, Montréal.

CLUB SODA
Le 9 janvier, à 19h30, Korpiklaani. 1225, boul. Saint-Lau-
rent, Montréal.

GESÙ, CENTRE DE CRÉATIVITÉ
Le 10 janvier, à 19h30, Une fenêtre au soleil. Infos: 514-861-
4036. 1200, rue de Bleury, Montréal.

IL MOTORE
Le 8 janvier, à 20h30, The Souljazz Orchestra + The JMC
Project + Christianne; le 11 janvier, à 20h30, The Dutchess
& the Duke +Medication.

LA SALA ROSSA
Le 8 janvier, à 21h15, Caloon Salloon + the United
Steelworkers of Montreal + The Steve Brockley Band; le
9 janvier, à 21h15, The United Steelworkers of Montreal +
Rough Sea +Washboard Hank and the Rhubarb Boys; le 10
janvier, à 20h, Day Sleeper + Knots + The Pop Winds; le 13
janvier, à 20h, Big Zang. 4848, boul. Saint-Laurent.

LA TULIPE
Le 8 janvier, à 23h, Pop 90; le 9 janvier, à 21h30, Pop 80.

L’ASTRAL
Le 8 janvier, à 20h30, Caravan Palace. 305, rue Sainte-
Catherine O., Montréal.

L’ÉTOILE DU QUARTIER DIX30 RIVE SUD
Les 7, 8, 9 janvier, à 20h, Louis-José Houde; le 10 janvier,
à 20h, Ça se joue à deux; le 13 janvier, à 20h, Jean-Marc
Chaput.

METROPOLIS
Le 11 janvier, à 20h, Jon Lajoie.

O PATRO VYS
Le 8 janvier, à 20h30, Tony Ambulance Band. Infos: 514-
845-3855, www.opatrovys.com.

PETIT CAFÉ CAMPUS
Le 8 janvier, à 20h, Morning Lush; le 9 janvier, à 20h, The
Gift; le 10 janvier, à 19h, soirée Pure Talentz 4; le 12 janvier,
à 20h, Elektrik Bones; le 13 janvier, à 20h, Suzie Brown.

PUB QUARTIER LATIN
Le 10 janvier, à 20h, récital de Judith Sun, Aiecobaye, Lisa-
Marie Jolin, Marie-Philippe. Infos: 514-845-3301. 318, rue
Ontario E., Montréal.

QUAI DES BRUMES
Le 7 janvier, à 17h, DJ Pat The Bratt, à 21h30, David
Simard, Essor Ok et Fratzel; le 8 janvier, à 17h, DJ Samu-
dai, à 21h30, The Opera et Maybe Yesterday; le 9 janvier,
à 19h30, Retrouvaille de la maison hantée; le 10 janvier,
à 17h, Lac Estion; le 11 janvier, à 21h30, Coyote Bill; le 13
janvier, à 21h30, Petit Big. 4481, Saint-Denis, Montréal.
Infos: 499-0467.

SALLE WILFRIDPELLETIER PDA
Les 7, 8, 9 janvier, à 20h et le 10 janvier, à 14h et 19h30,
Mamma Mia. Infos: 514-842-2112. 175, rue Sainte-Cathe-
rine O., métro Place-des-Arts.

THÉÂTRE CORONA
Le 10 janvier, à 19h30, Jonathan Collin.

THÉÂTRE DE LA VILLE  SALLE PRATT &
WHITNEY
Les 13, 14 janvier, à 20h, Mario Jean. Longueuil.

THÉÂTRE DES DEUX RIVES
Les 7, 8, 9 janvier, à 20h, Ça se joue à deux. Infos: 450-358-
3949. Saint-Jean-sur-Richelieu.

THÉÂTRE DU VIEUX TERREBONNE
Les 7, 8, 9 janvier, à 20h30, Véronic Dicaire. Le 8 janvier, à
21h, au Moulinet, Nicolas Pellerin. Les 13, 14, 15 janvier, à
20h30, Jean-Michel Anctil.

THÉÂTRE LIONELGROULX  STETHÉRÈSE
Le 14 janvier, à 20h, Les Zapartistes.

T H É ÂT R E

CAFÉTHÉÂTRE DE CHAMBLY
Du 8 janvier au 20 février, les vendredis et samedis à
20h, Rendez-vous avec la mort. 2447, avenue Bourgogne,
Chambly.

ESPACE LIBRE
Jusqu’au 23 janvier, Gestes impies et rites sacrés. Infos: 514-
521-4191. 1945, Fullum, Montréal.

SALLE FRED BARRY  THÉÂTRE DENISE
PELLETIER
Jusqu’au 30 janvier, Le Portier de la Gare Windsor. Infos:
514-253-8974. 4353, rue Sainte-Catherine E., Montréal.

SALLE JEANCLAUDE GERMAIN  THÉÂTRE
D’AUJOURD’HUI
Du 12 au 30 janvier, Simon a toujours aimé danser.

SEGAL CENTRE
Du 11 au 20 janvier, Les citoyens? 5170, Côte Sainte-Cathe-
rine, Montréal.

THÉÂTRE D’AUJOURD’HUI
Du 12 janvier au 6 février, La liste. Infos: 514-282-3900.
3900, Saint-Denis, Montréal.

THÉÂTRE DENISEPELLETIER
Du 13 janvier au 17 février, La princesse Turandot.

THÉÂTRE DU CENTAUR
Jusqu’au 17 janvier, 13th Annual Wildside Festival. Infos:
www.centaurtheatre.com/wildside_festival.html

THÉÂTRE DU NOUVEAU MONDE
Du 12 janvier au 6 février, Le bourgeois gentilhomme. Infos:
514-866-8668. 84, Sainte-Catherine O.

THÉÂTRE ESPACE GO
Du 12 janvier au 6 février, Sextett. Infos: 514-845-4890.
4890, boul. Saint-Laurent, Montréal.

THÉÂTRE JEANDUCEPPE
Jusqu’au 6 février, L’espérance de vie des éoliennes, de
Sébastien Harrisson. Infos: 514-842-2112.

THÉÂTRE LA PETITE LICORNE
Jusqu’au 16 janvier, du mardi au jeudi à 19h, vendredi et
samedi à 20h, 4 fois Mélanie1/2. Infos: 514-523-2246.

THÉÂTRE OUTREMONT
Jusqu’au 9 janvier, 2009 revue et corrigée. Infos: 514-790-
1111. 1248, rue Bernard Ouest, Montréal.

THÉÂTRE PROSPERO
Du 12 au 30 janvier, Emma. Infos: 514-526-6582. 1371, rue
Ontario E., Montréal.

MU S I Q U E C L A S S I Q U E

SALLE WILFRIDPELLETIER
PLACE DES ARTS
Orchestre Métropolitain. Dir. Yannick Nézet-Séguin. Nicho-
las Angelich, pianiste. Concerto pour piano no 1 (Brahms),
Symphonie no 1 (Bruckner). Le 11 janvier, à 19h30. Confé-
rence pré-concert : Claudio Ricignuolo, à 18h30. -- Orches-
tre Symphonique de Montréal. Dir. Roberto Minczuk. Jan
Lisiecki, pianiste. Two Movements for Orchestra (Stani-
land), Symphonie no 104 (Haydn), Concerto pour piano
no 1 (Chopin), Suite de Der Rosenkavalier (Strauss). Le 12
janvier, à 20h. Concerts Air Canada. -- Orchestre Sympho-
nique de Montréal. Dir. Gerard Schwarz. Corinne Chapelle,
violoniste, Jennifer Swartz, harpiste. Danses sacrée et
profane (Debussy), Concerto pour violon (Dvorak), Sym-
phonie no 5 (Schubert). Les 13 et 14 janvier, à 20h. Grands
Concerts.

FA M I L L E

BIODOME DE MONTRÉAL
Jusqu’au 14 février, Caillou découvre l’hiver.

CCA CENTRE CANADIEN D’ARCHITECTURE
Jusqu’au 28 février, présentations de films provenant des
archives de la NASA, du Musée national de l’air et de l’es-
pace de la Smithsonian Institution, de l’ONF et d’UbuWeb
sur les thèmes de la vitesse et l’espace.

ESPACE JEUNES DE LA GRANDE
BIBLIOTHÈQUE
Le 9 janvier, à 10h30, conte (3 à 5 ans), à 14h, samedi de
lire (7 ans et plus); le 12 janvier, à 10h30, conte (3 à 5 ans).

THÉÂTRE OUTREMONT
Le 10 janvier, à 16h, Mais où est le cheval de Saint-Nicolas?
Infos: 514-495-9944 ou Ticketpro: 514-790-1111.

E X PO S I T I O N S

ART MÛR
Du 12 janvier au 27 février, oeuvres de Patrick Beaulieu,
Colleen Wolstenholme, Simon Bilodeau.

CAISSE DESJARDINS DU MARIGOT DE LAVAL
Jusqu’à la fin mars, oeuvres de Sophie Lanctôt. 250, boul.
de la Concorde E., Laval.

CENTRE CANADIEN D’ARCHITECTURE
Jusqu’au 10 janvier, exposition La tombe Brion de Carlo
Scarpa, photographies de Guido Guidi. Réservation:
514-939-7026.

CENTRE CULTUREL ET SPORTIF RÉGINA
ASSUMPTA
Jusqu’au 13 janvier, oeuvres de Jean-Paul Ladouceur, Fran-
çois Ladouceur, Josée Ladouceur et Benoit Ladouceur.

CENTRE D’ARCHIVES DE MONTRÉAL DE
BANQ
Expositions La traversée des manuscrits et L’État et le
citoyen. Jusqu’au 17 janvier, exposition Les chemins des
Cantons-de-líEst. Infos: 514-873-1100. 535, avenue Viger
E., Montréal.

CENTRE DE DESIGN DE L’UQAM
Jusqu’au 24 janvier, oeuvres de Fortunato Depero. Infos:
514-987-3395, www.centredesign.uqam.ca. 1440, rue
Sanguinet, Montréal.

CENTRE D’HISTOIRE DE MONTRÉAL
Jusqu’au 13 mars, exposition Made in Montréal?. Expo-
sition permanente: Montréal en 5 temps et en 5 thèmes.
Infos: 514-872-3207. 335, place D’Youville, Montréal.

CINÉMATHÈQUE QUÉBÉCOISE
Jusqu’au 14 février, Au fil des tournages, série photographi-
que de Jean-Claude Labrecque. Infos: 514-842-9768.

CIRCA CENTRE D’EXPOSITION ART
CONTEMPORAIN
Du 9 janvier au 13 février, oeuvres de Éric Desmarais, Serge
Marchetta. Infos: 514-393-8248.

CORRID’ART SYLVIANE POIRIER
Jusqu’au 12 janvier, exposition Les portraits de cheveux...
de Hoda Ackad. 6323, Saint-Hubert, Montréal. H2S 2L9

GALERIE DU RUISSEAU
Jusqu’au 1er avril, oeuvres de Marie Giroux. 33, rue Princi-
pale, Sainte-Dorothée, Laval.

GALERIE ELENA LEE
Jusqu’au 27 mars, oeuvres de 60 artistes. Installation de
Susan Edgerley «Birth». Infos: 514-844-6009.

GALERIE LE MÉRIDIEN VERSAILLES
Jusqu’au 7mars, oeuvres de Bruce Roberts. Infos: 514-933-
2611. 1808, rue Sherbrooke O., Montréal, H3H 1E5.

GALERIE LEONARD & BINA ELLEN
Du 9 janvier au 13 février, exposition Collectionner: décli-
naison des pratiques et oeuvres de Sylvia Safdie vue par
Sherry Simon. Infos: 514-848-2424 poste 4750.

GALERIE LOUNGE DE LA MAISON DU
FESTIVAL DE JAZZ
Jusqu’au 7 février, exposition Herman Leonard. 305, rue
Sainte-Catherine O., 2e étage, Montréal

GALERIE MCCLURE
Du 8 au 30 janvier, oeuvres de Ian Shatilla. Infos: 514-488-
9558. 350, ave Victoria, Montréal, H3Z 2N4.

GALERIE ROCCIA
Jusqu’au 14 janvier, oeuvres de Frank Milo. 3536,
Saint-Laurent.

GALERIE SAS
Jusqu’au 30 janvier, oeuvres de Catherine Bolduc, Chris-
tian Barré.

GALERIE WILDER & DAVIS
Jusqu’au 26 février, oeuvres de Louise Bloom. Infos:
514-289-0849.

GALERIE YELLOW FISH ART
Jusqu’au 10 janvier, oeuvres d’Aydin Matlabi. 3684, boul.
St-Laurent, Montréal.

GALERIE YERGEAU DU QUARTIER LATIN
Jusqu’au 21 février, exposition Bleu. Infos: 514-843-0955.

GESÙ  CENTRE DE CRÉATIVITÉ
Jusqu’au 17 février, exposition Le corps immanent. Infos:
514-861-4378.

GRANDE BIBLIOTHÈQUE MONTRÉAL
Jusqu’au 28 mars, exposition Une encyclopédie vivante du
peuple - Les almanachs québécois du XVIIIe au XXe siècle et
exposition Les éditeurs québécois et l’effort de guerre, 1940-
1948. Jusqu’au 9 mai, exposition Roland Giguère - Artisan
du rêve.

ICI PAR LES ARTS SALLE MICHEL CLÉMENT
En janvier, exposition Deaf by secrets, L’art visuel en émer-
gence. Infos: 450-569-4000.

L’ENTREPÔT
Jusqu’au 24 janvier, oeuvres de Jocelyne Desforges et
Krzysztof Donieski. 2901, boul Saint-Joseph, Lachine.

L’ILLUSTRE GALERIE ÉDIFICE BELGO
Jusqu’au 16 janvier, exposition de 50 illustrateurs. 372, rue
Sainte-Catherine O., salle 123.

MAISON DE L’ARCHITECTURE DU QUÉBEC
 MONOPOLI
Du 8 janvier au 8 mars, Séjour au Copan/Copan Projects.
Infos: 514-868-6691. 181, rue St-Antoine O., Montréal.

MAISON DES ARTS SALLE ALFREDPELLAN
Jusqu’au 24 janvier, exposition Les Enfants et exposition de
Jean-Paul Lemieux. Infos: 450-662-4440. 1395, boul. de la
Concorde O., métro Montmorency.

MAISON OZIAS LEDUC
Jusqu’au 7 mars, oeuvres de Lisanne Binette. 272, chemin
Ozias-Leduc, Mont-Saint-Hilaire.

MAISON PAULÉMILE BORDUAS
Jusqu’au 28 février, exposition Mémoire circonvenante ou
fragments de rêves. Infos: 450-536-3033.

MUSÉE DES BEAUXARTS DE MONTRÉAL
Jusqu’au 2 février, exposition J.W. Waterhouse, Le jardin
des sortilèges.

MUSÉE DES MAITRES ET ARTISANS DU
QUÉBEC
Jusqu’au 10 janvier, exposition L’image de la mère, oeuvres
de Laura Endacott. 615, av. Sainte-Croix, Saint-Laurent.
Rens.: 514-747-7367.

MUSÉE D’HISTOIRE DU SAULTAURÉCOLLET
Exposition Cité historia, le musée d’histoire du Sault-au-
Récollet - exposition bicentenaire de la maison du Pressoir.
Infos: 514-280-6709 ou www.citehistoria.qc.ca

MUSÉE DU CHÂTEAU DUFRESNE
Jusqu’au 17 janvier, exposition Paul Sauvé, désormais l’ave-
nir!. Exposition sur l’Union nationale. Infos: 514-259-9201.

MUSÉE DU COSTUME ET DU TEXTILE DU
QUÉBEC
Jusqu’au 17 janvier, exposition Molas en transition: L’art
textile des femmes Kunas. 349, rue Riverside, Saint-Lam-
bert. Infos: 450-923-6601 ou www.museemarsil.org.

MUSÉE MCCORD
Jusqu’au 10 janvier 2010, exposition Norman Bethune
- La trace solidaire - la huella solidaria. Jusqu’au 10 janvier
2010, exposition Espace. Jusqu’au 4 avril, exposition Irlan-
dais O’Québec. Infos: 514-398-7100. 690, Sherbrooke O.,
Montréal. Infos: 514-398-7100.

PIERREFRANÇOIS OUELLETTE ART
CONTEMPORAIN
Jusqu’au 6 février, exposition Frontières fluides de 14 artis-
tes. Infos: 514-395-6032.

POINTEÀCALLIÈRE MUSÉE
D’ARCHÉOLOGIE ET D’HISTOIRE DE
MONTRÉAL
Jusqu’au 10 janvier, exposition Pirates, corsaires et flibus-
tiers. Infos: 514-872-9150, www.pacmusee.qc.ca. 350,
Place Royale, Montréal.

RESTAURANT LE COMMENSAL
Jusqu’au 31 janvier, exposition de photographies de
Thierry Gosselin. 1720, rue Saint-Denis, Montréal.

SBC GALERIE D’ART CONTEMPORAIN
Jusqu’au 23 janvier, oeuvres d’Aleesa Cohene, Luanne
Martineau, Lili Reynaud-Dewar, Luciestahl. 372, rue
Sainte-Catherine O., espace 507, Montréal.

TOHU  LA CITÉ DES ARTS DU CIRQUE
Jusqu’au 7 février, exposition d’affiches de cirque. 2345,
Jarry E., Montréal. Infos: 514-376-TOHU.

USINE 106U
Jusqu’au 31 janvier, exposition Delirium de 31 artistes.
Infos: 514-728-9349. 160, Roy E.

AU S S I . . .

CABARET DU ROY
Le 10 janvier, à 20h, conte avec Denis Gadoury. 363, de la
Commune E.

Texte et recherche : Pierrette
Bouchard. Pour consulter la totalité
du calendrier culturel : cyberpresse.
ca/calendrier

MATHIEU PERREAULT

Le Bureau de la concurrence bri-
tannique a autorisé juste avant
Noël la fusion entre Ticketmaster
et Live Nation, deux mois après
l’avoir refusée. Cette fusion, qui
créera un géant dans le monde
du spectacle, est toujours sous
examen par les autorités cana-
diennes et américaines.

Ticketmaster est le leader
nord-américain de la vente de

billets et Live Nation se spé-
cialise dans l’organisation de
spectacles, notamment ceux
de U2, Bob Dylan et Madonna.
Live Nation vend aussi des
billets et Ticketmaster a acquis
en 2008 une agence de repré-
sentation d’artistes, ce qui
donnerait au nouveau conglo-
mérat une intégration verticale
phénoménale. Ticketmaster a
suscité la controverse l’an der-
nier parce qu’elle redirigeait

certains clients vers le site de
revente de billets Ticketsnow
même s’il restait des billets au
prix régulier.

L’Association canadienne
des consommateurs s ’in-
quiète de la fusion, parce que
Live Nation avait annoncé à
la fin de 2008 l’intention de
faire une concurrence accrue
à Ticketmaster dans la vente
de billets. Selon l’Associa-
tion, le prix des billets pour-
rait augmenter.

Lors d’une audience sur le
sujet au Sénat américain, en
février, peu après l’annonce de
la fusion, des organisateurs de
spectacles se sont inquiétés du
fait que Live Nation ait accès
à des informations commer-
ciales confidentielles par le
truchement du réseau de vente
de billets de Ticketmaster. Les
deux entreprises ont affirmé
qu’elles érigeraient un mur
entre les deux sections de
l’entreprise et que la fusion
était essentielle pour faire face
aux changements qui érodent
les revenus de l’industrie de
la musique.

Bureau de la concurrence
Au Bureau canadien de la

concurrence, l’enquête n’est
pas terminée. « I l faut du
temps pour recueillir l’infor-
mation, l’analyser de façon
responsable, concevoir des
mesures correctives s’il y a
une sérieuse possibilité d’ef-
fets anticoncurrentiels et voir
avec les parties si elles accep-
teront ces mesures correc-
tives ou s’il sera nécessaire

de porter l’affaire devant le
Tribunal de la concurrence »,
a ex pl iqué en en t r ev ue
Alexa Keating, relationniste
au Bureau.

À titre de comparaison,
l’an dernier, une fusion entre
Wyeth et Pfizer annoncée en
janvier a été approuvée par le

Bureau en novembre et l’ac-
quisition de Petro-Canada par
Suncor, annoncée en mars, a
été approuvée en juillet avec
des conditions qui ont été res-
pectées en décembre.

L ive Nation est dirigée
depuis 2005 par un Ontarien

de Sudbury, Michael Rapino,
qui a accompli une conso-
lidation des organisateurs
rég ionaux de spec t ac le s
des États-Unis à la fin des
années 90, après un séjour
au secteur de la promotion de
Labatt. La valeur combinée de
la nouvelle entreprise est de

2,5 milliards de dollars amé-
ricains et ses ventes dépassent
5 milliards.

La fusion avait été refusée
par le Bureau de la concur-
rence britannique en octobre.
Celui-ci cra ignait qu’elle
n’empêche l’arrivée planifiée

au Royaume-Uni d’un organi-
sateur de spectacles allemand
dont Ticketmaster devait ven-
dre les billets. Ticketmaster
et Live Nation ont réussi à
convaincre les autorités bri-
tanniques que Ticketmaster
honorerait son entente avec
l’entreprise allemande.

FUSION DE TICKETMASTER ET LIVE NATION

Un pas de plus vers un géant américain du spectacle

PHOTO ARCHIVES ASSOCIATED PRESS

Le groupe américain Live Nation se spécialise dans l’organisation de
spectacles, notamment ceux de U2.

L’Association canadienne des consommateurs s’inquiète de la fusion, parce que
Live Nation avait annoncé à la fin de 2008 l’intention de faire une concurrence
accrue à Ticketmaster dans la vente de billets. Selon l’Association, le prix des billets
pourrait augmenter.
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L es ch i r u rg iens t rau-
mat isés de Fabienne
La rouche ont a sséné

quelques coups de scalpel
fatals à la gang de La promesse
mardi soir dans le cadre de
l’opération cotes d’écoute.
S core f i na l se lon BBM :
1 095 0 0 0 téléspec tateu rs
pour Trauma, contre 771 000
au téléroman de TVA.

L’arrivée de Trauma sur les
ondes a permis à la SRC de
remporter la case de 21h, ce
que la magnifique série Aveux
de Serge Boucher n’a pas réussi
à accomplir pendant l’automne.
Mardi soir, contre les méde-
cins de l’hôpital Saint-Arsène,
La promesse a perdu 21% de
l’audience qu’elle récoltait – en
moyenne – entre septembre et
décembre 2009. Chez RDS,
le match entre le Canadien et
les Capitals de Washington a
attiré 642 000 fans entre 19h
et 21h30.

Selon Jean-Pierre Giroux,
v ice -prés ident méd ia s à
l’agence Touché!PHD, Radio-
Canada a vendu les pubs dans

Trauma en promettant à ses
annonceurs qu’un million
de personnes les verraient au
petit écran. «Trauma a donc
mieux performé que ce qui
était prévu», indique-t-il.

Par contre, Les Boys 3 et C.A.4,
avec leurs chiffres respectifs
de 784 000 et 680 000 fidèles,
n’ont «pas livré la marchandise»

lundi soir, pour parler en langage
de hockey. La SRC prévoyait
qu’ils intéresseraient 1 200 000
et 800 000 fans. Mais comme
le souligne Jean-Pierre Giroux
de Touché!PHD, la saison
de télé d’hiver démarre véri-
tablement à la mi-janvier.
Attendons maintenant de
voi r dans les procha ines
semaines comment l’écoute
se distribuera.

Quant à Mirador, qui a
débuté hier soir, les agences
ont acheté des tranches de pub
basées sur une cote d’écoute
estimée à 800 000 téléphiles.
Mirador, opposé à Dieu, merci !,
atteindra-t-il ses objectifs
commerciaux? Sinon, y aura-
t-il un relationniste dans la
salle pour adoucir la mauvaise
nouvelle?

Avec Illico, c’est Vox
Vous allumez votre Illico en

prévision d’une douce soirée
de télé. Mais, surprise ! Le
terminal syntonise automati-
quement Vox, la chaîne exclu-
sive à Vidéotron, qui loge à la

position 9. Vous éteignez, puis
recommencez, rien à faire :
c’est toujours Vox qui apparaît
au décollage, comme si la page
d’accueil de votre ordinateur
avait été changée à votre insu.

Pourquoi nous impose-t-
on Vox de cette façon? Vous
avez été nombreux à poser la
question. Voici l’explication.
Un peu avant le congé des
Fêtes, Vidéotron a remis à

jour son système d’encodage
et tous les terminaux en cir-
culation ont été reprogrammés
pour s’ouvrir directement
sur Vox. Simple technique
d’autopromotion.

Les modules Illico achetés
après le 14 décembre 2007
ont toujours fonctionné de
cet te façon , en di r igeant
systématiquement les télés-
pectateurs chez Vox, précise
la porte-parole de la station,
Rachel Guenette. Ce sont les
« vieux » abonnés d’Illico qui
ont sursauté.

Pour remettre votre termi-
nal à son état d’origine, suffit
d’appuyer sur la touche «set-
tings» de votre télécommande

et de modifier les paramètres
associés à la chaîne d’accueil.

Bell Télé, le concurrent
direct de Vidéotron, n’im-
pose aucun poste de démar-
rage à ses consommateurs.
« Quand vous rallumez le
terminal, il va syntoniser
la dernière chaîne que vous
regardiez avant de l’étein-
d re », sou l igne la por te -
parole de Bell, Claire Fiset.

Voilà, c’était le segment J.E.
ou La facture de la semaine.
Qui a affirmé que le journa-
lisme d’enquête se mourait au
Québec?

Bloopers
à Radio-Canada

Si vous dévorez avec appé-
t it les bloopers du réseau
TVA, ne ratez pas ceux qui
ont jalonné les 15 ans du
Réseau de l ’ i n format ion
(RDI). Exceptionnellement,
Rad io -Canada les d i f fu-
sera ce soi r (19 h 30) sur
son antenne pr i nc ipa le .
L’ém i s s ion , a n imée pa r
Pierre Verville, s ’intitule
Les risques du direct. Et c’est
très comique, notamment
dans les segments météo,
où un quidam demande (en
direct) à Pascal Yiacouvakis
le chemin pour se rendre
à l’hôpital Saint-Luc. Vous
verrez aussi un parapluie
assommer Alexandre Dumas
et des lecteurs de nouvel-
les incapables de prononcer
« M ichael Hutchence du
groupe INXS». Vous pouvez
déjà visionner cette émission
spéciale sur le site web de la
société d’État.

S
Pour joindre notre
chroniqueur :
hdumas@lapresse.ca

«Trauma» zigouille «La promesse»

Mardi soir, contre les médecins de l’hôpital Saint-Arsène,
«La promesse» a perdu 21% de l’audience qu’elle récoltait
– en moyenne – entre septembre et décembre 2009.

SYLVIE ST-JACQUES

CRITIQUE
Laissez à la porte de la PDA
votre sale humeur et à la
maison les allergiques aux
comédies musicales. Cédez
à la tentation de fredonner
S.O.S, Chiquitita et Knowing me,
Knowing you. Et pendant que
vous y êtes, imaginez que
c’est vous, en pantalon pattes
d’éléphant en satin, qui, à
l’image de l’héroïne de Muriel’s
Wedding, rend une version
endiablée de Dancing Queen.

Autrement dit, lâchez-vous
lousse.

De la grosse gomme bal-
loune bien sucrée. Du fun
noir. D’intenses épisodes de
fous rires et des airs entraî-
nants (même si entendus un
million de fois) : voilà ce que
vous réserve Mamma Mia !,
irrésistible comédie musicale
de Benny Andersson et Björn
Ulvaeus, de retour à la Place
des Arts jusqu’au 10 janvier.

Admettant que vous ayez
conservé un cœur d’enfant
de 12 ans et un faible pour
l’humour «camp» et un peu
kitsch, il n’y a aucune raison

de ne pas adorer cette produc-
tion aussi réussie que l’adapta-
tion cinématographique (avec
Meryl Streep) parue en 2008.
Et je pèse mes mots.

L’histoire – un no brainer,
comme disent les Anglais –
tou rne autou r de Sophie
(énergique Liana Hunt) et
sa mère célibataire Donna
(puissante Michelle Dawson),
qui vivent dans un hôtel de
charme dans une île grecque.
À trois mois de son mariage,
Sophie poste des invitations
à trois anciens amants de sa
génitrice, qui pourraient être

son père. À la veille des noces,
deux démentes copines (hila-
rantes Kittra Wynn Coomer
et Rachel Tyler) débarquent
pour semer la pagaille et le
fun dans la baraque.

Bien sûr, cette histoire de
mariage en blanc et de retrou-
vailles n’est que prétexte
à enfiler les pitreries et les
hymnes endiablés des étoiles
suédoises du disco.

Da ns l ’ î le g re cque de
Mamma Mia ! , ce sont les
f emme s d ’ â ge mû r qu i
décrochent le gros lot au
chapitre du plaisir, de la
désinvolture et de l’amour

éphémère ou éternel. Les
numéros les plus délirants
du spectacle restent ceux où
les trois gonzesses s’éclatent
sur Chiquitita, se déhanchent
sur Gimme ! Gimme ! Gimme !
ou se transforment en pré-
datrices sexuelles sur Take a
chance on Me.

Rien n’est à prendre au
sérieux, dans ce gros tr ip
où le bouquet de la mariée
connaît un destin inattendu.
Les artistes sur scène n’ont
pas des corps parfaits, et
après ? L’un est gai, l’autre a
raté son mariage, la troisième
est une cougar qui se tape
un des garçons d’honneur et
sa comparse a un problème
de poids dont elle se fout
éperdument.

Après l’efficace musique
d’Abba, c ’est l’irrévérence
du ton et son happy ending
anticonformiste qui nous
donnent envie de retourner
tous les soirs à la PDA, pour
réclamer notre dose d’hila-
rante légèreté.

Merci pour la musique,
Abba. Et à vous, rabat-joie, qui
levez le nez sur les comédies
musicales (oui, oui, vous saurez
vous reconnaître), vous ignorez
tout le bonheur facile qui vous
glisse entre les doigts. Tant pis
pour vous. The winner takes it all.
I do, I do, I do, I do, I do...

Mamma Mia !, de Benny
Andersson et Björn Ulvaeus, à la
salle Wilfrid-Pelletier de la Place
des Arts, jusqu’au 10 janvier.

MAMMA MIA !

Whoa Môman !

PHOTO ANDRÉ PICHETTE, LA PRESSE

Rien n’est à prendre au sérieux dans la comédie musicaleMamma Mia !.

Après l’efficace musique d’Abba, c’est l’irrévérence du ton
et son happy ending anticonformiste qui nous donnent
envie de retourner tous les soirs à la PDA, pour réclamer
notre dose d’hilarante légèreté.

Toronto : 5000$
pour Xavier Dolan
Xavier Dolan a ajouté un prix à
sa collection : celui remis par les
critiques de cinéma de Toronto
pour récompenser un cinéaste
de la relève. Un représentant
du réalisateur a confirmé que le
jeune Québécois de 20 ans est
le lauréat du prix Jay Scott, qui
lui sera remis par l ’Association
des critiques de films de Toronto
mardi. Le prix est assorti à une
bourse de 5000$. La remise du
prix se déroulera au cours d’une
soirée de gala, à Toronto, durant
laquelle seront dévoilés les films
favoris de l’association en 2009.
Le film de Xavier Dolan, J ’ai
tué ma mère, prendra l’affiche à
Toronto le 5 février.
— La Presse Canadienne

FLASHES

Polanski demande
une condamnation
par contumace
Un avocat américain de Roman
Polanski a demandé hier que le réa-
lisateur franco-polonais, actuelle-
ment assigné à résidence en Suisse,
soit condamné par contumace aux
États-Unis, dans l’affaire de ses rela-
tions sexuelles avec une mineure
en 1977. L’avocat Chad Hummel
a fait savoir hier qu’il était en pos-
session d’une lettre du cinéaste qui
demande que sa peine soit pronon-
cée en son absence. Le juge du tri-
bunal supérieur Peter Espinoza a
accepté de recevoir la lettre, mais a
demandé également des arguments
juridiques appuyant une condamna-
tion par contumace.
— Associated Press
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Se réclamant de l’esprit
d’Erin Brokovich et World Trade
Center, Extraordinary Measures
raconte la quête extraordinaire
d’un homme ordinaire. Le
film dépeint comment l’al-
liance entre le sens des affai-
res de Crowley et l’ingéniosité
de Stonehill permet à l’un de
sauver ses enfants et à l’autre
d’être un chercheur prolifique
et prospère.

Sans le traitement de rem-
placement d’enzymes né des
recherches du D r Stonehill
(joué par Harrison Ford, qui est
aussi le producteur délégué du
film), les deux enfants Crowley
ne seraient probablement plus
de ce monde aujourd’hui.
«Pour moi, le plus important

était de ne pas faire une cari-
cature de cet individu, comme
si Will Ferrell jouait George
Bush, par exemple!» soutient
Brendan Fraser. Il reconnaît
que ce séjour dans la peau d’un
go-getter aux valeurs familiales
en béton est un contre-emploi,
lui qui a surtout fréquenté des
territoires cinématographiques
moins… vertueux!

Que les fans d’Encino Man
soient rassurés : ils retrouve-
ront Brendan l’éternel ado au
printemps prochain dans Furry
Vengeance. Aux côtés de Ken
Jeong (l’impayable Mr Chong
du film The Hangover), il cam-
pera le souffre-douleur de
créatures de la forêt.

«On passe du sublime au
ridicule», s’amuse celui qui,
pour ses fans, restera toujours
George of the Jungle.

Brendan Fraser
en héros à cravate
FRASER
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«Bruno avait toujours quelque chose en chantier. Un poème, un roman, un
scénario, une cause à défendre. Il n’a jamais arrêté de créer. »
Chloé Sainte-Marie est bien placée pour le savoir : aux funérailles de Gilles
Carle, Bruno Roy lui a annoncé que le poème qu’il lui avait promis pour son
prochain CD était prêt. «C’est un poème à partir d’un dessin de Gilles qui
s’intitule Ne sois pas triste, je t’aime. »
Ce poème sera le troisième de Bruno Roy que chantera Chloé Sainte-Marie,
mais elle assure qu’elle en a plein d’autres de lui. « Il m’en donnait en cadeau à
mon anniversaire. Il écrivait tout le temps.»
C’était, dit-elle, un homme d’une grande générosité «qui semblait dans l’urgence,
qui faisait toujours les choses là, tout de suite».
– Louise Leduc

CHLOÉ SAINTE-MARIE
SE SOUVIENT...

LOUISE LEDUC

Selon les papiers officiels, il
était « arriéré mental ». Cela,
Bruno Roy, l’écrivain, titu-
laire d’un doctorat en littéra-
ture française, ami de Chloé
Sainte-Marie et de Gilles
Carle, dont il accompagnait
le cercueil il y a moins d’un
mois, ne l’a jamais oublié.
Pas plus qu’il n’a tourné le
dos, une fois dans le grand
monde, aux orphelins de
Duplessis, ses compagnons
d’infortune.

En 2001, au terme d’une
lutte épique, Bruno Roy a
obtenu que le gouverne-
ment du Québec verse une
compensation moyenne de
25 000 $ à chaque orphe-
lin qui, sous le règne de
Duplessis, avait comme lui
reçu un faux diagnostic de
débi l ité menta le et ava it
ainsi été privé d’éducation,
à une époque où l’école était
déjà obligatoire.

Le st ratagème imaginé
par Maurice Duplessis et le
cardinal Léger avait alors
permis aux communautés
religieuses de toucher plus
d’argent du gouvernement
fédéral , qui accordait des
subven t ion s plu s subs -
tantielles pour la prise en
charge d’un enfant réputé
malade que pour un orphelin
en bonne santé.

En ent revue , en 20 01 ,
Bruno Roy a déclaré qu’il
avait pu faire bénéficier les
orphelins de Duplessis de ce
qu’ils n’avaient pas : les mots
pour dire leur souffrance,
les mots pour revendiquer.

« Jusque-là , pa rce qu’i ls
témoignaient avec certains
débordements et qu’ils s’ex-
primaient à la manière d’ex-
clus sociaux, on disait d’eux
qu’ils racontaient n’importe
quoi. »

Miraculé
Sorti de l’asile à 16 ans,

Bruno Roy, lu i , éta it un
miraculé. Il est parvenu à
terminer l ’équ iva lent de
son cours secondaire à 21

ans avant de prendre briè-
vement la soutane chez les
Clercs de Sa int-Via teu r.
« Fondamen t a lemen t , j e
savais pourtant que je ne
resterais pas en communauté,
dira-t-il. J’ai vite compris
que c’était pour moi la seule
façon de m’instruire. »

Fort de ces études, des
années plus tard, il orga-
nisera une bataille rangée.
I l s ’entou rera d ’avocats ,
d’intellectuels (le sénateur
Jacques Hébert, le psychiatre
Denis Lazure) et de person-
nes fortes en gueule comme

Léo-Paul Lauzon. Ensemble,
ils organiseront des manifes-
tations en camisole de force,
frapperont à la porte de Mgr

Jean-Claude Turcotte, bous-
culeront le gouvernement.

Le gouvernement, par la
bouche de Lucien Bouchard,
a présenté ses excuses en
1999. Jamais l’Église n’en
a fait autant, « et de cela,
Bruno a été amer jusqu’à la
fin », raconte Yvon Chicoine,
vice-président du Comité des
orphelins de Duplessis.

En 2001, Bruno Roy dira
c ependa n t qu ’ i l n ’ava i t
jamais voulu s’en prendre
personnellement à des indi-
vidus ou à des groupes, mais
dénoncer un système d’op-
pression, une injustice.

Pour cela, Alice Quinton,
e l le -même or phel i ne de
Duplessi s , lu i voue une
grande reconnaissance. « Lui,
il avait de l’instruction. Il
nous en a fait profiter à nous
tous qui n’en avions pas. »

« Il a bravé le gouverne-
ment avec la plus grande
combativité, dit pour sa part
Yvon Chicoine. I l voulait
nous rendre notre dignité. »

Et cela est allé bien au-delà
de l’obtention des chèques de
compensation.

« Il insistait pour que, à
chaque Noël, les orphelins
soient invités à un repas
de quatre services, raconte
Alain Bilodeau, travailleur
socia l qui a bata i l lé aux
côtés de Bruno Roy. Il n’en
démordait pas : il voulait que
les orphelins soient servis
à table. » Comme le grand
monde.

BRUNO ROY (1943-2010)

La parole à l’orphelin

«C’était un jusqu’au-boutiste
qui travaillait sans compter,
souvent au détriment de son
œuvre», avance encore Péan en
soulignant que N’oublie pas l’été,
le dernier roman de Bruno Roy
(2007, XYZ), constitue une
excellente porte d’entrée d’une
œuvre qui compte une tren-
taine de titres: roman, poésie,
journal, récit (voir la biblio-
graphie complète sur www.
litterature.org).

«Un écrivain qui enseigne»
Bruno Roy, qui se définissait

comme «un écrivain qui ensei-
gne», a aussi été professeur dans
plusieurs collèges et universités
avec, comprend-on, la même
passion, appréciée par sa grande
famille des lettres.

Et s ou l ig née h ie r pa r
la ministre de la Culture
Christine St-Pierre dans un
communiqué rappelant com-
ment M. Roy avait « œuvré
avec passion et efficacité à la
défense des droits de celles
et de ceux qui réinventent
sans relâche notre imagi-
naire collectif ».

E n 1 9 91 , B r u n o Roy
s’était ouvert à notre ancien
collègue Pierre Vennat sur
son état d’orphelin et son
cheminement subséquent

vers la conquête des lettres :
« Je suis, disait-il, un écri-
vain hors-père. »

Son ancien professeur et
ami, Renald Bérubé, nous
racontait hier avec beaucoup
d’émotion, comment, il y a
quelques années au Salon
du livre de Québec, il avait
croisé un Bruno Roy « en état
de grande exaltation ». « Une
de ses deux fi l les venait
d’accoucher et l’événement
le comblait. Il m’avait dit :
"Je n’ai jamais eu de famille,
a lo r s j e m ’en su i s c r é é
une…" »

Et l ’éc r iva in-père éc r i-
vait, lucide : « J’irai par un
jour de lumière apprendre à
mourir. »

«L’écrivain hors-père» laisse
une grande famille
ÉCRIVAIN
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En entrevue, en 2001,
Bruno Roy a déclaré qu’il
avait pu faire bénéficier
les orphelins de Duplessis
de ce qu’ils n’avaient pas :
les mots pour dire leur
souffrance, les mots pour
revendiquer.

PHOTO PATRICK SANFAÇON, ARCHIVES LA PRESSE

En 2001, au terme d’une lutte épique, Bruno Roy (au centre) a obtenu
que le gouvernement du Québec verse une compensation moyenne de
25 000$ à chaque orphelin de Duplessis.

l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l

6 A R T S E T S P E C T A C L E S L A P R E S S E M O N T R É A L J E U D I 7 J A N V I E R 2 0 1 0

CE SOIR 21H

D’EXTASE
3600 SECONDES


